
Deuxcrises, sinon deux révolutions , se font écho dans ce

premier film soigné. La crise d' un jeune) État , puisqu'
il

nous projette au Liban, en 1958, dans un village de

montagneapparemment préservé - mais plus pour très

longtemps- destensions politiques et religieusesqui sévissent

alors à Beyrouth . Et la révolution d
'

une jeune) femme ,

puisqu'
il nous entraîne dans les pas de Layla, fille aînée

d'

une famille chrétienne aisée, mère et épouseparfaite qui
va peu à peu ouvrir les yeux sur la société patriarcale qui
l' entoure et l'

entrave...

Nul fracas vrombissant ni violences manifestes ne

jalonnent pour autant LaNuit duverre d
'

eau, hormis

peutêtreune scène de discussion orageuse lors d
' un repas.

Mêlant discrètement l
'

intime au politique ,son récit choisit

plutôt de déplier sesfailles , sesquestions, sesrébellions ,

avecéléganceet douceur, revendiquant mêmeuneforme de

Culture Ciné

et

Na n

naïvetédans saforme comme dansson propos.Niché dans

le cadre superbede laValléesainte, dansle nord du Liban,

il flirterait presque,parfois ,avec le roman-photo ,
précisémentlegenre delectures sentimentales dont on gavait les

filles de bonne famille (telle la plus jeune soeurde Layla),

histoire debien les formater.

Bien vu , et surtout bien joué :

Marilyne Naaman irradie dans

le rôle frémissant de Layla,

tandisque Nathalie Baye s' affirme

joliment comme un ailleurs

possibledans celui d
' une Française

depassage, Hélène,plus âgée,plus
affranchie, pluslibre... Ariane

La Nuit du verre d ' eau ,
de CarlosChahine. Sortie le 14juin.
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